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LECOMTE 
tle Monte-Cristo 

PAR 

Alexandre DUMAS 

r , L'oalJ de Moirtier lança un éclair 
comme s il n'était pas dupe de ce faux 

| assentiment donné par madame de 
Villefort aux attentions qu'elle lui 
supposait. 

— Est-ce donc à mademoiselle Va
lentine de Villefort que vous laissez 
ces neuf cent mille francs * demanda 
le notaire, qui croyait n'avoir plus 
qu'à enregistrer cette clause, mais qui 
tenait à s'assurer cependant de l'as
sentiment de Noirtier, et voulait faire 
constater cet assentiment par tous les 
témoins de cette étrange scène. 

Valentine avait fait un pas en ar
riére et pleurait los yeux baissés; le 
vieillard la regarda un instant avec 
l'expression d'uneprofonde tendresse; 
puis se retournant vers le notaire, il 
cligna des yeux de la façon la r? 
significative. v - ' 

— Non 1 dit le notaire; r«* 

QUATRIEME PARTIS 

E * ( U U M M l t • 
. » Donc, lui «lit-il, vous possédez 
_jf cent mille francs de capital, qui, n'est pas mademoise'1 

iîa façondontils sontplacés, doivent Villefort que vou? : 

»ous produire quarante mille livres (légataire uni v 
rentes a peu près? 

— Oui, fit Noirtier. 
— A qui désire»-vous laisser cette 

Mortune? 
— Oh t dit madame «le Villefort, cela 

•'est point douteux; M. Noirtier-aime 
iniquement sa petit-fille, mademoi
selle Valentine de Villefort : c'est elle 
sui le soigne depuis six ans ; elle a su 
captiver par ses soins assidus l'affec-
lion de son grand-père, et je dirai 
presque sa reconnaissance; il estdonc 
l»ste qu'elfe recueille le prix de son 
dévouement. 

Noirtier 
— Vous 

cria le no 
bien non? 

-• Non ! rép 
Valentine re 

stupéfaite, non 
tion, mais d'avo. 
ment qui dicte d'o 
actes. 

Mais Noirtier la rt ^ 
profonde expression .caresse 
qu'elle s'écria : 

— Oh ! mon bon père, je le vois bien, 

oe n'est que voir* fortune que vous 
m'ôtez, mais vous me laissez toujours 
votre cœur ? 

— Oh? oui, bien certainement, dirent 
les yeux du paralytique, sa fermant 
avec une expression à laquelle Valen
tine ne pouvait se tromper. 

— Merci i merci» murmura la jeune 
fille. 

Cependant ce refus avait t'ai* 
dans le cœur de madame *' 
une espérance inatten^ 
procha du vieillard. 

— Alors c'e%t d'-' 
Edouard de v ; -

votre fort''' 
la m è f 

Pi ci, 
- I ; 

. • • 

• 

de ma mère, trop riche 
que-toi donc. 

Noirtier fixa «-
la main de v-

- M a r -

a H M a M M B M ^ ' • » 

regcrj ardept sur [con il 
t 

• • 

• 

• 

. 

• 

i 

• 

, • • - -

. 
•in 

^etle-fille, 
avec une -.•une 

^«ofonde tendresse 
L.eti 1 dit-elle, si tu m'aimes, 

„^ns, bon père, tâche d'allier cet 
amour avec ce que tu fais en ce mo
ment. Tu me connais, tu sais que je 
n'ai jamais songé à ta fortune : d'ail» 
leurs, on dit que je suis riche du côté 

i 

" H 

«.«.-lai-

-» (iue j'épouse M. 
j t 

.-, je ne veux pas, exprima l'œil 
- vieillard. 

A,.- E ' v o u s déshéritez votre petite-
nlle, s écria le notaire, parce qu'elle 
fait un mariage contre votre gré ? 

— Oui, répondit Noirtier. 
— De sorte que sans ce mariage 

elle serait votre héritière? 
- Oui. 
H se fit alors un silence profond au

tour du vieillard. 
Les deux notaires se consultaient ; 

1 

fora 

. / . - V O U à 
-uc ou ma-

—o épouserait M. 
• 

-~iiiard resta immobile. 
~ Vous comptez en disposer,cepen

dant ? 
- — Oui, fit Noirtier. 

En faveur de quelqu'un de votre fa-
milie! 

— Non. 
— En faveur des pauvres, alors? 
— Oui. 
— Mais, dit le notaire, vous savez 

que la loi s'oppose à ce que vous dé
pouillez entièrement votre fils ? 

— Oui. 
Vous ne disposerez donc que de la 

partie que la loi vous autorise à dis
traire. 

Noirtier demeura immobile. 
— Vous continuez à vouloir dispo

ser de tout? 

• 

.. 
- est une résolu* 

-r '• ."s. i esprit de mon père? 
- Mue mon pore ne change pas! 

ùo résolution. Je me résigne donc.Ces 
neuf cent mille francs sortiront de 1* 
famille pour aller enrichir les hopi? 
taux ; mais je ne céderai pas à un ce-' 
price de vieillard, et je ferai selon m* 
conscience. 

Et Villefort se retira avec sa femme; 
laissant son père libre de tester COOK 
me il l'entendrait. 

Le même jour le testament fut fait ; 
on alla chercher les témoins, il fut ap
prouvé par le vieillard, fermé en leur 
présence et déposé chez M. Deschamus 
le notaire de la famille. 
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RÉPUBLIQUE FRANÇAISE 

V I L L E I > E R O U B A I X 

E N T R E T I E N 
des chaussées pavées et empierrées des Aque

ducs et ouvrages d'Art, etc., pendant les 
années 1896,1897, 1898. 

A D J U D I C A T I O N 
r r c n i t t r twt> — E n t r e t i e n d e s r b a m i r M 

p a v é e * e t s u i p l r r r c e s . 
- • é p e n a r « ^ t t v e E l e « . . . ftl.âOO f r . 

C a n t l o n i i « « t i c i i t p r o v i s o i r e . . . . . . l . S S O f r 
C t » a t l 0 B p e 9 > e u « « e f l n t t i r , T . I U O f r . 
• V i i \ l r m c l o t . — E n t r e t i e n «ïca a q u e d n e s 

e t o u v r a g e s d ' a r t . — t ' o n e t r u s t l o u d e * 
b r u n c h m i e n U | » » r 4 i r u l l e r « 

• r p i ' i i i e « n n u r l l r . fô .OOO f r . 
C a u t i o n n e m e n t p r o v i s o i r e . . . . . . « « A f r . 
C a u t i o n n e m e n t d é f l n l t l f . . . . . . . « & o f r . 

Le Maire de la Ville de Roubaix donne avis que le MARDI u 
UnvHr 18%, à orze heures du matin, dans l'une des sal les de 

.THôte!-de-Ville, il sera procédé a l'adjudication, en deux lots , au 
rabais sans fraction de franc et sur soumissions cachetées , des 
travaux d'entretien des chaussées pavées et empierrées, des 
aqueducs et ouvrages d'art et de la construction des branche 
Hieiits particuliers pendant les années 1890, 1897 et 189», confor-
Btément au projei adopté par le Conseil Municipal, dans sa «éance 
d o 15 noveinbre'1895, e t approuvé par M. l e Préfet r?n N ^ d le 
U décembre cour» * 

AVIS 
î .c içurn&U'È galilë deRcmba ix 

Jwr.oing a l'avantage de pré
venir le public que par suite de 
l'agrimiisscmer.t des ateliers de 

. ,rimprimerie,ouvriêreet dcl' ins-
| lallation de nouvelles machines 
.perfectionnées, l es commandes 
• ' impression de toute nature qui 
lui seront confiées seront exé
cutée? avec la pius grande celé-
Vite.avectousles soins désjrabies 
«ta des prix les plus avantageux, 

Toutes facilités seront accor
d é e s pour Isa règlements. 

DEMANDES D'EMPLOI 
Les demandés d'emploi seront 

• partir dece jour, inseYr^s dans 
\fEgalité de Roitàaix-Tonr-coing 
à raison de 0,50 pour une insar 
•ion. 0,75 pour deux insertions 

L@UIS CATRICE 
<•& 93, Grande-Rue, a aODBAIX & 

y Dépositaire de la 

• i» 

POUR ROUBAIX ET ENVhlQiïS 
E T D E L A 

ÎÎÎIÎ 

SAVON DU CHAMBARD 
2 0 c e n t i m e s 

G U É R I S O f t 
CERTAINE * RADICALE 

au- m i ituav Mpm'-n'if, de, r i a l a -
«loa cout«2ileiiB«e \m plu. invé-
tértn. des Maladie)* de l a P a a u , 

«* touiM \m aile tHMu rwialunt dos 
tfHiéia HfAjIulfutt récent» on sn-
ttoimo, i.iM* <iu° t«« Accidmri KCDK-
4KL*I A* In Bouc\e m" de la Coiyt, \m 
tHkumaltimts ar/tcuJatrei tt mtucutuirti, 
l a Bkuult; «Us., «le. I 
la Kwati l l r S U n n o r»UrTIB n* 
tmU»vu)r*uii40*r rActd de M44. d4 Hr'ë, 
*.«• ê*4tr>$tipari$ Oouwnmt. frinfttÊ, 
• W I I A I J K M I lut HipttJldtPtri. 

î COMPtïSE a 14.091 fr. 
' Dirait plu d'un Stmi «*«t. l i n o n 
Bi» niU *<tfi\. çmpijjtd i'ar les prince. 

J e 1 . seiedM, .UCUB nv li.-\rn-nt • ' . 
«tH.ua eue MUS èe «H lÀwliaoUons. 

4 Tratunafat *ar«*l>le. 
Mfjàd*, écoaolmqau . 1 , * n . reehat*. 

•MB. r Jt RiTitt, 13, • CiailUl- « I à 11 
ta r*> oaaaan-wtiicm. 

D é p ô t s A Kot ibaix l'ii 
C O I L L K e t D I ; L A P O J J T I : . — 

A T a i i i - c Q i o e , . Pti J iRu-
•jEArJ. 2. r u e d o L i l l e . 

60, Bue £squermoisê, T.IT.T.F. 

DOCTEUR O Z I \^9ïmm\\n^Xm% 
des Facultés de Fswis et de Lille / 

BAÎÏDAGÏSTE-OHTHOFfîDISfE 
Seal fourniaseux officiel de* S u r e a u x d* Bianfcas r» 

«t H o s p i c e s municipaux de JUUi 

ATELIER D'ORTHOPEDIE ET DE CHIBURGIE 
( A t o u » r » ' v » p » n r l 

N I C K E I . A G E E T M O U L A G E 

Grand chois âlnstrumentm d«* C h i r n r g r i e , T r o u s s e » , Ther-t 
m o x n è f r e s , T h c r m o c a u t è r e a , A p p a r e i l é l e c t r i q u e s mécït- l» 
o a o x , etc. 

- <-<t> 
Grand aseortinient et nombreepes Tiriolés de B a n d a g e » herniaires, i 

B a s à v n r l e e s , I p j c c t e u r s d'Esmarck. S e r i n g u e s Pravaz, U r i n a u x , ' , 
C o u s s i n s t air, S o n d e s et B o u g i e s (la marqué"Oiii ett de quotité 
tuptrimre). et nombreux autres articles en gomme, caoutchouc, ou fer 
entaillé. * 

Spécialité do C e i n t u r e * ventrières, bypogaslriquef, de maintien, de | 
g r o s s e s s e , e tc . (emiçùjtës? iur meiurt d'aprit modilcs spéciaux d u & Ozil). 
IrVflAJSON DANS LM 2 4 HEURE», ' 

•aatgia^»>j»-a, . ^ . 
Exécution sur mesure de tous les A p p a r e i l s modernes d ' O r t h o 

p é d i e : C o r s e t s d e W o l t u e k . de F e u t r e poroplastique, de C u i r 
bouilli^'etc. ; « J a m b e s artificielles perfectionnées; B r a s artificiels; et 
tSiia '^appareils - pour Oozaljgrie, Bàchl t i sme , Gibbosi té , Genu-valguio , 
P ied-bot , P iêd-P la t , Tort i co l i s . Béqui l l e s , Gouttières, etc. 

Construction scientifique dAPPAREILS DE GYMNASTIQUE MÉDICALE, 
tels que : L,it d e B e é l y , S u s p e n s i o n s d e S t t y r e , T a b l e s 
dèpérations, C l i a r i o t s ' à pansements,' etc. 

S T É R I L I S A T I O N parfaite des Instruments de Chirurgie et 
objets de pansement, à l'aide déluvss el récipients perfectionnés d'invea- s 
t ion d u D' Ozil /modiksjdèpoiiij. 

Tous les jours, REPASSAGE, RÉPARATIONS, NICKELAGE 
des inêtrilment* de Chirurgie 

Avis très important 
tour éviter toute confusion (très fréquent»), le public est prerenti qn'it existt 

même rue des magasins concurrents de revente; aussi, bien s'assurer 
toujours qu'on s'adresse è ta M A I S O N OE P R O D U C T I O N du 

Docteur OZIL. pharmacien, 60, Rue Esquermoise, LILLE 
sBaajafeeae 

SAVON DES JROIS-HUITy 
4 0 c e n t i m e s 

Pour le détail ; s'adresser aux colporteurs " H g 7 

MALADIES CONTAGIEUSES te» plus 
rebelles des voies urinaire» et j 
de la vessie, écoulement» chex i 

le» 2 sexes, Syphilis, Dartres, Impuissance, Pertes térnU 
notes, Cystistes, Prostatites, Incontinence nocturne d'urine 
Rétrécissements guérit par un M e d e e l n d e I . l i l e | 
M , n i J A B D i n r , ex-premier élève de plusieurs pharma- \ 
etens spécialistes renommés. Son traitement peu coûteux 
donne de merveilleux résultats, même pour toutes les autres 
affections. Dans l intérêt de la santé publique. Consultation» 
gratuites tous les jours d toute heure d la P h a r m a c i e 
3 7 , RTJB D E L ' H O P I T A L S t - R O C H , 3 7 , et par coA j 
respondanee. — Timbre pour réponte. — Le médecin et le I 
pharmacien parlent le flamand, 
t a / , J i n é e s t l e s u c c è s . V o l e a u r i n a l r e s e t v a l s a 

r e s p l r a t e i r e s » & » S 1 ( H é r i s s a i s r a d i c a l e s 

MALADES» 

F j . n REMONTOIR Nickel 
O U Pour Hommes et Jeunes Gens 

POUR DAMES 9 F. 50, ACIER POUR HOMMES 8 F. 50 
Emoi da Catalogue illuslié gratuit frasco tir étaatdc 

UNION FRANÇAISE DES OUVRIERS HORLOGERS OE BESANCON 
Direction :2 . rue Saint-Antoine. BESANÇON 

5 

Ne vous la i s sés paaébloui / 
par toutes ces réclames 
trompeuses recomman-j 

• dant des pasti l lesetsiropsf 
• e produisant la plupart du temps aucun résultat. 

Si v o u s ê t e s e a r k a a a e e " , 
•. i v o u s ê t e s » t « c l n l s tfle b r o u c h i t e e , 
•. i v o i e s « v a s m a l ai l a c a r c s , 
»•» i a i r e p e i f r l t t e e s * as>preaaéa , 
s i v a t i s p a s s e s «le m a u v a i s e s n u i t s , 

prenez les P I L U L E S J E A V - B A R T , & 1 Fr. 50 la botta 
(Créosote, Eucaljpsol , lodoforme, Baume Tolu) seul remède 
soulageant et guérissant r a d i c a l e m e n t e n t r o i s J o u r s 
toutes les affections des bronches et de la poitrine. 

Dépôt général : Pharmacie S. Maerten, Dunkerque ; dépdt:i 
pharmacie Gobert. rue Esquermoise, ej dans toutes l es bonnea 
charmaciea . 

Meilleur Marché qu'en Belgique 

AUX DEUX"NÈGRES 
27, Grande-Rue, 27. ROUBAIX 

BON GÉNIE 
4, Bue du VidUX-]lfârché-aux-Moat<m8, #,~Z7ZZÎr 

VENTE A CRÉDIT 
Confections pour Hommes Femmes et Enfants 

VETEMENTS SUR MESURE . . 

Chaussures, Lainages, Soier ies , Toi les , Chapellerie, 
Rouennerie, Modes, Bonneterie, Literie, Horlogerie, 
Bijouterie, Poêlerie, Articles d e Ménage, Mobiliers en 

tous genres , Meubles de luxe. 

5 
10 
15 
20 

jr-. 50 
» 100 
» 150 
» 200 

E n V e r s a 
(r. da Marchai-. 

«t ou pfcio 

» 
» 
» 

n t : 
iisWa. / tr. pat t tr. W» 

•» •amaUw • «"•«» 
2 » 10 » 
3 » 15 » 
4 » 20 » 

Les FONCTIONNAIRBS,agents de Poste* et Télégraphes, des 
Contributions, Instituteurs, Gendarmes, Douaniers, Employés 
des Chemins de fer.etc, sont dispensés du premier Têrsement 

OES CONDITIONS SPECIALES LEUR SONT ACCOHDiiliS 
n a l a o n s aie V e n t e t 

S'adresser: a ROUBAIX, rue du Collège, 188. 
a TOURCOING, rue de Gand, 2k. 

mmmaaààaàààââmtwtmmtjammmtamm In 

CONFECTIONS POUR H0IÏ1WES. JEUNES GFNS&ENFANTS 
Vêtements de travail, Velours en tous genres 

MARIAGES, DEUILS 
V ê t e m e n t s s u r m e s u r e d e p u i s 2 5 F r 

attuertr sx»»JCJEC7W.Tt- i«.-jL./a.A.3»jr«iow 

Bien «marqner l'idrisse : A U X D E U X N È G R E S 

ENCRES SAÛOÎNE 
fixe e t à c o p i e r 

PHOTOGRAPHIE ARTISTIQUE 
e t I n d u s t r i e l l e 

Louis JUSTIN 
• • a d e s F l e n r a . « a , R O I B A 1 X 

Reproductions et agrandissements en tous genres 

Portraits depuis 5 Francs la douzaine 
DESSINS EN CHEVEUX 

ajsAavwvaurx. A noasoccaouG mv» tWtakoXJtJKJom 
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*A 

X 

M 100.000 
taa ii W l f i B t S H ' H.|S)"i' IJS» 

20ter, Grande-Place, (Côté des &$ 
*&m> R O U B A I X ^ ^ 

CHOIX CONSIDÉRABLE DE CHAUSSURES 
pour Hommes, Dames, Fillettes & Enfants. 

ARTICLES DE TRAVAIL A DE CÉRÉMONIE 
jjgf Tout<>-; nos Qbaussuras sont marquées en chiffres connus j0 

* « * * " '» xmvtaxv •wx.sk.ua. sa s e lai 

LA FRANÇAISE 
M s J s a a « n ë e i a i e ^a-

IM 94, Rtte d-Artoi, ^ ' f j f J , f e 
lARTICLES^^ 

D B 

Roubaix-Tourooin^ 
ET 

{Reims 
t if* 

DRAJPEBXE& 
O'El t fHVÎ- & D% S E D A N 

&-T-> 'jjfotljulaW 

' ^•••••»*J. '^W>'' 

Mai^oli 

FOULARDS 

5̂5/ et Bonneterie 

& CMVATfS-CORSETS Vj B P é o i a l e ^ A FRANÇAISE 
! 
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